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La rue, un lieu incertain où les 
maux comme l’insécurité, le 
banditisme etc. se côtoient, 

est malheureusement le lieu par 
excellence de certains enfants. Ces 
derniers habituellement appelés « 
enfants de rue », sont le plus souvent 
considéré comme des jeunes sans 
abri. Ils sont désignés par plusieurs 
termes, entre autres, « Enfants 
Street », « Enfants sans abri ». Leur 
quotidien, c’est de survivre. Et pour 
cela, tous les coups sont permis, y 
compris ceux interdits. Si cet endroit 
est reconnu pour sa production de 
grands bandits, il faut reconnaitre 

tout de même que de cet endroit, 
sortent aussi des personnalités, pas 
des moindres.  

Ils abondent le plus souvent dans les 
villes. Il s’agit bien sûr des enfants 
de rue. De manière générale, on 
les désigne comme des enfants 
sans abri fixe qui sont forcés de se 
débrouiller par eux-mêmes dans 
les rues pour survire. Nombreuses 
raisons les contraignent à cette 
situation. Il s’agit principalement de 
la pauvreté  des parents, les guerres, 
les violences et la maltraitance des 
parents ou tuteurs, l’exploitation et 

le désespoir.
Il n’y a pas de consensus global sur 
le nombre approximatif d’enfants 
des rues et sans-abris dans le 
monde mais selon une étude par 
l’Organisation des Nations Unies 
pour l’éducation, la science et la 
culture (UNESCO), le nombre des 
enfants de rue en 2016 dans le 
monde est estimé à environ 150 
millions. 

« Enfant de rue » et « enfant de la rue 
», même si les deux font référence 
à la « Rue », ils se définissent 
différemment. Le premier indique 
les jeunes gens complètement 
abandonnés et à qui on ne peut 
attribuer aucune appartenance 
familiale. Ils vivent et dépendant 
complétement de la rue. Ils vivent à 
partir de petits jobs, souvent dans 
les marchés, et malheureusement 
parfois à partir de vol. Le second 
fait référence aux enfants qui ont 
une famille bien présente mais, 
qui descendent dans la rue le plus 
souvent pour y mener des activités 
génératrices de revenus.  
   
Les deux types s’exposent à 
plusieurs dangers. Les enfants 
des rues et sans-abris sont 
particulièrement vulnérables face à 
plusieurs défis et des violations des 
droits de l’homme qui comprennent 
: le trafic d’enfants, la violence 
et l’exploitation, le recrutement 
pour les guerres et les conflits, les 
discriminations et le non-respect de 
leurs droits garantissant l’accès aux 
systèmes de santé, de l’éducation, 
aux conditions de vie décentes et à la 
nourriture ; et aux abus sexuels. 

En clair, les enfants de la rue ne 
sont pas une catégorie homogène. 
Certains vivent et dorment dans la 
rue, coupés de toute famille, tandis 
que d’autres travaillent dans la 
rue pour subvenir à leurs propres 
besoins ou aux besoins de leurs 
familles. Leur quotidien est marqué 
par une autonomie forcée et une 
précarité omniprésente. 
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Selon le Consortium pour les 
enfants des rues (Consortium for 
Street Children), plusieurs causent 
amènent les enfants à la rue et à 
devenir sans-abris. On retient entre 
autres

La pauvreté : les enfants des foyers 
appauvris peuvent être forcés à 
aller dans la rue dans le but de 
générer des revenus ou de trouver 
des sources de nourriture pour eux-
mêmes et leurs familles.

Le décès des parents ou des proches : 
les enfants laissés orphelins par la 
perte de leurs parents ou les proches 
de la famille peuvent devenir sans-
abris, à moins que le système 
social national fournisse un soutien 
approprié.

La négligence parentale : les enfants 
négligés par leurs parents ou leurs 
proches peuvent être abandonnés et 
se retrouver sans autre choix que la 
rue pour se suffire à eux-mêmes.

La violence et la maltraitance 
d’enfants à domicile ou à l’intérieur 
de la communauté : les enfants 
qui sont victimes de maltraitance 
dans leur domicile ou au sein de 
leur communauté locale sont 
susceptibles de fuir dans la rue en 
recherche de sécurité.

Les abus sexuels, physiques ou 
émotionnels : les enfants qui ont été 
victimes de diverses formes d’abus 
sont plus susceptibles de fuir dans 
la rue pour leur sécurité.

L’urbanisation : l’expansion des 
villes et des zones urbaines a 
provoqué un accroissement des 
populations et une surpopulation, 
et de nombreux gouvernements 
sont dans l’incapacité de fournir des 
services appropriés pour gérer cette 
augmentation. Les enfants dans 
cet environnement font face à un 
plus grand risque de pauvreté et de 
devenir sans-abris.

Le VIH- SIDA : les enfants atteints de 
VIH-SIDA peuvent être abandonnés 
ou rejetés par leurs familles et leur 

communauté, les laissant ainsi sans 
logement adéquat pour devenir 
sans-abris.

L’activité criminelle forcée : les 
enfants peuvent être utilisés comme 
instruments par la criminalité 
organisée ou non organisée afin de 
commettre des crimes pour du gain, 
comme le vol, le trafic de drogue et la 
prostitution.

Être rejetés de leurs familles pour 
des raisons dites « morales » : les 
enfants peuvent être abandonnés 
par leurs familles quand ils sont 
considérés comme étant le fruit 
d’une relation immorale ou ayant 
été amenés à commettre des actes 
« immoraux », les forçant à finir dans 
la rue. 

La santé mentale : les enfants 
souffrant de troubles mentaux 
peuvent être amenés à choisir de 
quitter leurs communautés s’ils ne 
sont pas soutenus ou sont forcés à 
partir quand ils sont stigmatisés.

L’abus de substances : les enfants 
avec des problèmes de dépendance 
aux substances nocives peuvent se 

tourner vers la rue pour satisfaire 
leurs addictions, ou être expulsés de 
leur foyer à cause de leurs tendances 
à abuser des substances nocives.

L’orientation sexuelle et l’identité 
de genre : les enfants dont l’identité 
de genre n’est pas acceptée par 
leurs communautés peuvent se 
tourner vers la rue pour éviter d’être 
discriminés et stigmatisés.

Au-delà de ces causes fréquentes, 
les enfants deviennent aussi sans-
abri en raison de :

Les guerres et conflits : les troubles 
civils, les insurrections et les guerres 
peuvent décimer les communautés 
laissant les enfants sans-logis (Child 
Hope, 2022).

Les déplacés climatiques- les 
désastres naturels, le réchauffement 
global et les crises engendrées 
par le changement climatique 
peuvent déplacer et détruire des 
communautés, laissant un vaste 
nombre d’enfants sans logement, à 
moins que les gouvernements soient 
capables de fournir du soutien.

FOCUS

Qu’est ce qui amène les enfants à ce lieu ? 
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La Rue, sombrer ou réussir…

Pour beaucoup de sociétaires de la 
rue, ce lieu devient un cercle vicieux. 
L’isolement social et le manque de 
soutien les poussent à sombrer 
davantage dans la délinquance ou 
les addictions. Les enfants finissent 
souvent piégés dans une culture 
de survie où les choix sont limités 
et les opportunités rares. Bon 
nombre d’entre eux finissent mal 
en devenant des délinquants, des 
bandits, malfrats voleurs etc. 

Mais au même moment, il faut 
reconnaitre que la Rue est une 
croisée des chemins. La rue ne 
produit pas que du mal. Un enfant 
peut s’élever ou sombrer, souvent 

selon les opportunités qui lui sont 
offertes. Il y en a qui sortent de cet 
endroit pour devenir des cadres 
et responsables avec une vie 
réussie. La rue, en effet, bien que 
cruelle, peut aussi être une école de 
résilience. Les enfants y développent 
des compétences comme la 
débrouillardise, l’adaptabilité et 
l’esprit de combativité pour survivre 
dans un environnement hostile. 

Il y en a qui réussissent leur vie à 
partir de la rue, le plus souvent 
grâce aux rares opportunités qui 
s’offrent à eux dans la rue, et aussi 
souvent à un talent individuel qui 
se trouve en eux. Exemple typique 

de Shéyi Emmanuel Adebayor, la 
Star togolaise de football et ancien 
capitaine de la sélection togolaise 
de football.  Il vivait dans la rue à 
cause de la situation précaire de la 
famille. Il survivait grâce à de petits 
jobs sur la frontière Togo-Ghana 
à Kodjoviakopé. Mais grâce à son 
talent en football, il a bénéficié 
d’une opportunité qui l’a envoyé 
se former et jouer en occident. La 
suite on la connaît. Le petit de la rue 
de Kodjoviakopé, a fait la fierté des 
amoureux du football dans le monde 
entier de Monaco, au Réal Madrid en 
passant par Arsenal, Manchester 
City, Tottenham sans oublier son 
impact sur le football togolais.

FOCUS



7

TOGO ÉMERGENT  NOVEMBRE  2024



8

Au Togo, le phénomène des enfants de rue est une 
réalité alarmante qui interpelle toute la société. 
De nombreux enfants, souvent issus de milieux 

défavorisés ou confrontés à des difficultés familiales, 
se retrouvent livrés à eux-mêmes dans les rues des 
grandes villes, exposés aux dangers quotidiens de la 
précarité, de la violence et de l’exclusion. En réponse 
à cette crise sociale, des associations et ONG locales 

œuvrent sans relâche pour améliorer les conditions de 
vie de ces enfants et leur offrir des perspectives d’avenir.

Dans cette interview avec Mme Sika HOVI, Présidente 
de Light Children Association, nous nous lançons à la 
découverte des causes profondes de ce phénomène, 
les actions concrètes menées sur le terrain, et les défis 
auxquels font face les acteurs engagés dans cette lutte.

INTERVIEW
Sika HOVI : « Aujourd’hui, il y a plus de 
2960 enfants qui ont bénéficiés de nos 
appuis sous toutes ses formes »

Nous ne saurions dire a quelle 
moment le phénomène s’est répondu 
au Togo, mais en terme statistique 
en 2018 une enquête a démontré 
qu’il y avait plus de 7000 enfants 
en situation de rue au Togo et ce 
chiffre s’est accru avec les dernières 
données de la CNDH  qui vas jusqu’à 
10000 enfants en situation de rue . 
Mais la CNDH a récemment menée 
une enquête dont les résultats 
peuvent être consultés via ce lien : 
CNDH/Protection des enfants : 550 
enfants dans les rues - LA PREMIERE 
AGENCE DE PRESSE PRIVEE AU TOGO

Pourriez-vous nous donner un 
aperçu des statistiques ou données 
disponibles sur les enfants de 
rue au Togo ? À quel point ce 
phénomène est-il répandu et dans 
quelles zones géographiques ?

TOGO ÉMERGENT  NOVEMBRE   2024
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Il y’a plusieurs facteurs qui 
expliquent ce phénomène mais 
les plus importants se situent à 2 
niveaux: 

-  Sur le plan économique il y’a la 
pauvreté des parents qui fait qu’il y’a 
une défaillance au niveau de la prise 
en charge du quotidien des enfants, 
de ce fait, les enfants sont livrés à 
eux même. 

-  Sur le plan social, le décès des 
parents (orphelins), ou le divorce, 
ce sont des enfants qui ne se 
retrouveront pas dans la rue si les 
parents étaient en vie ou toujours 
ensemble. Plus loin, Il y’a également 
le désengagement des parents face 
à leurs responsabilités parentale. 

nous intervenons dans la réinsertion 
socioprofessionnelle des enfants, 
puisque nous avons remarqué 
que la plupart d’entre eux avaient 
abandonné les études plus tôt 
et n’ont plus envie de reprendre 
mais étant déjà habitué au gain 
quotidien, nous avions compris 
qu’il serait mieux qu’ils apprennent 
un métier afin d’être autonome 
financièrement  et pour que ça 
soit durable nous accompagnons 
ceux qui sont prêts à quitter la 
rue pour la signature de contrat 
d’apprentissage durant les 3 ou 4. 
Pour les autres restés dans la rue, 
nous continuons régulièrement avec 
des séances de conseils, d’entretien 
individuel et de sensibilisation avec 
la Chambre Régionale de Métiers, 
sur les différents corps de métier qui 
existe et les postures à adopter afin 
d’être un bon  entrepreneurs , un bon 

leader entre autres.

sur le long terme nous pourrions 
déjà dire qu’ il y aura des impacts 
positifs durables, dans la mesure 
ou les enfants qui apprennent 
un métier actuellement dans 3 
ans ou 4 ans pour deviendrons 
des patrons ou patronnes et avec 
leurs expériences pourront être 
à même d’accompagner d’autres 
enfants en situation de rue. Cette 
stratégie réduira naturellement les 
coûts d’apprentissage au niveau de 
LCA. Ces enfants seront aussi des 
modèles de résilience pour d’autres 
enfants qui ne pensent pas avoir 
en eux la capacité d’apprendre un 
métier où de sortir de la rue, et de 
devenir des leaders de demain, nous 
pensons que c’est sans doute un 
impact positif visible.

concernant les indicateurs de 2018 à 
ce jour nous avons au total 9 enfants 
qui sont en apprentissage, certains 
ont désisté mais nous gardons 
espoir que les 9 enfants qui sont là 
pourront véritablement continuer 
. Néanmoins, il faut préciser que 
parmi les 9 enfants il en as qui ont 
déjà leurs contrats signés (4) et les 
cinq (5) autres n’en ont pas encore. 
Sur le plan conseil et appui nous 
avions au moins mensuellement 
plus 30 enfants qui bénéficient 
des appuis et conseils en termes 
de sensibilisation, d’orientation 
professionnelle, de kits alimentaires 
et vestimentaires.  Aujourd’hui, il 
y a plus de 2960 enfants qui ont 
bénéficiés de nos appuis sous toutes 
ses formes.

Le premier obstacle que nous 
rencontrons concerne les enfants , 
c’est compliqué généralement pour 
ces enfants d’un jour à l’autre de 
devoir quitter la rue pour apprendre 
un métier où de travailler sous 
quelqu’un , parce qu’ils ont déjà 
développé cette habitude d’être 
indépendant, donc quitter cette 
situation et travailler sous ordre 
devient compliqué pour ces enfants 

- Le second obstacle c’est le manque 
d’appuis ou d’encouragement de la 
cellule familiale, quand les enfants 
désistent et que nous faisons appel 
aux parents nous remarquons que les 
parents eux mêmes démissionnent 
alors que les enfants sont censés 
écouter plus les parents qui sont le 
canal par lequel ils sont venus sur 
terre. Alors si les enfants n’arrivent 
pas à écouter les parents ça sera 
difficile qu’ils écoutent d’autres mais 
Dieu faisant grâce nous arrivons à 
surmonter ces obstacles.

- Le troisième obstacle concerne le 
manque de synergie d’actions entre 
plusieurs acteurs œuvrant pour 
la cause des enfants en situation 
de rue. Il est compliqué de voir ces 
acteurs travailler ensemble , chacun  
y va de son côté ce qui fait que  les 
actions ne sont pas durables et 
soutenues.  

- Parfois il y’a des enfants qui sont 
rejetés par leur famille suites aux 
forfaits qu’ils ont commis. Permettez 
que je donne l’exemple d’un enfant 
que j’ai rencontré qui s’est retrouvé 
dans la rue, rejeté par sa famille 
parce qu’ayant mis du poison de 
souris dans la nourriture de sa 
grande mère. Cette dernière décède, 
donc littéralement cet enfant est 
rejeté par sa famille.

Quels sont, selon vous, les 
principaux facteurs socio-
économiques, culturels ou 
familiaux qui différencient cette 
situation ? Comment ces facteurs 
interagissent-ils pour aggraver le 
phénomène ?

Quelles sont les principales actions 
concrètes que votre association 
entreprend pour venir en aide aux 
enfants de rue, et quelles sont les 
priorités dans votre approche ?

Comment évaluez-vous l’impact de 
vos actions sur le long terme pour 
ces enfants ? Quels indicateurs ou 
critères utilisez-vous pour mesurer 
les progrès et les succès ?

En matière de réinsertion, quels 
sont les principaux obstacles 
rencontrés en termes de 
réintégration des enfants dans leur 
famille ou communauté ?

Quelle est la perception de la 
communauté par rapport aux 
enfants de rue, et comment 
travailler-vous pour sensibiliser ou 
impliquer la société afin de créer 
un environnement plus inclusif et 
protecteur pour ces jeunes ?

INTERVIEW
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Oui il existe des programmes, 
mais celui que nous développons 
ces dernière année concerne « 
la promotion de l’insertion socio 
professionnelle des enfants en 
situation de rue » en collaboration 
avec des partenaires tels que la 
Chambre Régionale des Métiers, 
l’Association Terreau fertile et l’ONG 
Marem.  

le plus grand défi que nous 
rencontrons est le manque 
financement, nous travaillons sur 
fond propre et il est véritablement 
compliqué de combler tous les 
besoins des enfants. De ce fait, nous 
appuyons les enfants avec le strict 
minimum, ce qui ne les encourage 
pas des fois à rester, puisqu’il y’a 
certains enfants qui gagne dans la 

rue plus d’argent que ce que nous les 
offrons juste en nettoyant les vitres 
des véhicules, donc avec cette limite 
de ressources c’est très compliqué 
de mener à bien notre mission dans 
de bonnes conditions.

la solution à laquelle nous avions 
pensé en 2020, avec le concours 
terreau fertile était la production 
du piment vert pour subvenir aux 
besoins de ces enfants, ce qu’on a 
pu faire la première saison mais les 
saisons qui ont suivis par manque 
de financement et de suivis surtout 
de personnels, cela n’a aboutie. Il 
fallait en effet du personnel pour 
superviser l’évolution de la culture, 
mais nous réfléchissons toujours 
à une alternative à d’autres idées 
capable de générer des revenus.

Existe-t-il des programmes 
de formation, d’éducation ou 
d’apprentissage mis en place 
pour leur permettre d’acquérir des 
compétences professionnelles et 
faciliter leur insertion dans la société ?

Quels sont les plus grands défis 
que vous rencontrez au quotidien 
dans cette mission ? Par exemple, 
dans le contexte d’un financement 
limité, comment parvenez-vous 
à maintenir vos activités et à les 
adapter aux besoins grandissants ?

Pourriez-vous nous parler des 
solutions innovantes ou des 
méthodes alternatives que vous 
avez adoptées pour surmonter ces 
obstacles ?

INTERVIEW
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Il est d’abord nécessaire de faire 
un recensement, sur le nombre 
d’enfants dans la rue et selon le 
dernier rapport de la CNDH il existe 
plus de 550 enfants en situation 
de rue , à Lomé. Il est important de 
mener  une enquête sur les causes 
de ce phénomène ainsi que les 
approches de solutions issue des 
bénéficiaires elles-mêmes, ceci dis il  
faut les impliquer autour d’une table 
ronde des acteurs dans le domaine, 
ou un forum sur lequel les enfants 
auront à s’exprimer librement et 
concrètement.

la contribution des secteurs Privés 
peut se faire par la mise  à  disposition 

des outils d’apprentissage pour 
les apprenants. Si nous prenons 
l’exemple des entreprises des 
libanaise et des musulmans au 
niveau de Tokoin Ramco des 
outils d’apprentissage ou des 
machines y sont vendus et ces 
sociétés pourraientt au nom de 
la responsabilité sociétale des 
entreprises offrir des matériels 
d’apprentissage à ces enfants cela 
éviterait de dépenser encore pour 
l’achat de ces outils.

la Vision à Long terme c’est 
d’endiguer le phénomène a la base, 
en s’assurant que les parents 
aient les conditions économiques 
nécessaires pour la prise en charge 
de leurs enfants. Il faudrait aussi 
impérativement accompagner ceux 
qui sont déjà dans la rue, puisqu’il y’a 
certains enfants qui sont nés dans la 
rue et grandissent dans la rue donc 
naturellement ils deviendront des 
enfants en situation de rue. Il est 

bien de mener des actions vers les 
enfants existants déjà et sur la base 
des résultats de ces actions nous 
pourrions mieux nous projeter et 
peaufiner les actions à mener afin de 
réduire ce phénomène.

ce phénomène des enfants de la rue 
est un problème qui nous concerne 
tous , parce qu’un enfant qu’on 
refuse d’aider aujourd’hui devient 
un délinquant de demain contre 
qui il faudra se protéger. Autant 
prendre les mesures nécessaires 
pour que ces enfants sortent de 
cette situation de vulnérabilité 
afin que nous ayons nous même 
la paix . Il est donc important que 
nous puissions contribuer d’une 
manière ou d’une autre à l’insertion 
socioprofessionnelle de ces 
enfants, ce qui favorisera un climat  
de paix dans la société pour un 
développement inclusif.

D’après votre expérience, quelles 
actions prioritaires les autorités 
publiques devraient-elles mettre en 
œuvre pour endiguer le phénomène 
des enfants de rue et les soutenir de 
manière durable ?

Comment la société civile et le 
secteur privé peuvent-ils également 
contribuer de façon plus efficace 
pour prévenir l’abandon des enfants 
et favoriser leur protection ?

En tant qu’acteur clé dans ce 
domaine, quelle est votre vision 
à long terme pour éradiquer le 
phénomène des enfants de rue au 
Togo ?

Quel message souhaite-vous 
transmettre à nos lecteurs pour 
les inciter à soutenir votre cause 
et contribuer, à leur échelle, à une 
meilleure prise en charge des 
enfants de rue ?

INTERVIEW
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POLITIQUE Vers un autre rendez-vous manqué ?
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À sept mois des prochaines élections municipales, l’opposition togolaise semble s’être 
effacée de la scène politique. Il est difficile de trouver des signes de vie, de dynamisme 
ou de vision nouvelle venant des principaux partis d’opposition. Le paysage politique 
apparaît morose, plongé dans un état de léthargie. 

La vie politique togolaise, à l’approche de ce scrutin décisif, semble stagnante, sans 
véritable débat, sans propositions claires pour l’avenir du pays. Les enjeux sont pourtant 
importants : les municipalités représentent un espace vital pour les citoyens, un lieu où 
des décisions cruciales sont prises pour le développement local. Mais l’opposition semble 
absente du terrain, désunie et déconnectée des préoccupations des Togolais. Si cette 
tendance perdure, on peut légitimement craindre que ce sera «bis repetita», c’est-à-dire 
un autre cycle électoral marqué par une victoire écrasante du parti au pouvoir.

Le constat est amer : l’opposition 
semble être en état d’agonie. Les 
principaux partis, qui auraient dû se 
préparer à ce moment crucial, sont 
toujours plongés dans des querelles 
internes qui ne cessent de les 
fragiliser. Des divisions profondes 
existent, et aucune force unitaire ne 
semble capable de les rassembler 
autour d’un projet alternatif 

solide. Les coalitions qui avaient 
été formées par le passé se sont 
effondrées, laissant derrière elles un 
désert politique où chacun cherche à 
tirer la couverture vers soi. Les rares 
tentatives d’union sont avortées 
par des calculs personnels et des 
rivalités de leadership qui éloignent 
encore un peu plus la possibilité 
d’une alternative crédible.

Pendant ce temps, le parti au pouvoir 
continue de conforter sa position 
en consolidant ses bases, tout en 
mettant en avant ses réalisations 
économiques et ses projets 
d’infrastructures. De plus, avec une 
opposition si divisée et amorphe, le 
gouvernement a peu à craindre d’un 
quelconque renversement.

Un terrain politique déserté
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Si l’opposition togolaise persiste 
dans cette voie de l’inaction, il est 
fort à parier que, comme lors des 
précédentes élections, elle se 
retrouvera une fois de plus face à 
une victoire écrasante du parti au 
pouvoir. Le peuple togolais, dans son 
ensemble, semble désespérer de 
cette alternance qui ne vient jamais. 
La dernière élection législative et 
régionale a été un révélateur de 
cette fatigue : l’opposition, malgré 
quelques tentatives de mobilisation, 
a échoué à mobiliser une large partie 
de l’électorat. Une victoire du pouvoir 
en place a été actée, et ce, dans 
une atmosphère marquée par un 
désaveu populaire de l’opposition.

Si l’opposition ne prend pas 
des mesures concrètes pour se 
redynamiser, pour se réorganiser 
et pour proposer une véritable 
alternative aux Togolais, l’histoire se 

répétera. Le parti au pouvoir pourra 
continuer à se maintenir grâce à son 
contrôle des institutions et à son 
autorité, et les élections risquent de 
ne rester qu’un jeu de chiffres où les 
résultats sont déjà écrits à l’avance.

L’opposition togolaise se trouve 
à un tournant décisif. Si elle ne 
se réunit pas autour d’un projet 
commun et d’une vision claire, elle 
risque de disparaître encore plus 
profondément de la scène politique. 
Les Togolais, en particulier les 
jeunes générations qui constituent 
une part importante de l’électorat, 
attendent autre chose. Ils attendent 
des propositions concrètes pour 
améliorer leur quotidien, des leaders 
politiques capables de leur donner 
de l’espoir et de les guider vers un 
avenir plus juste.

L’opposition doit faire face à une 

réalité : la politique ne se joue 
plus uniquement dans les salons, 
mais aussi dans la rue, dans les 
discussions quotidiennes, dans 
les actions visibles sur le terrain. 
Les Togolais veulent plus que des 
discours ; ils veulent voir leurs 
leaders se battre pour leurs droits, 
leur développement, leur dignité.

À quelques mois des élections 
municipales, il est urgent que 
l’opposition réagisse. Il est encore 
possible de redonner une dynamique 
à la politique togolaise, mais pour 
cela, il faut une remise en question 
profonde, une unité retrouvée et, 
surtout, un engagement sincère à 
servir les intérêts du peuple, et non 
les ambitions personnelles des uns 
et des autres. Sans cela, l’histoire, 
une nouvelle fois, se répétera, et la 
déception sera encore plus grande.

Les discours de l’opposition, 
lorsque l’on en entend encore, se 
font souvent sur un ton désabusé, 
sans réelle stratégie ni programme 
novateur. L’on parle parfois de 
réformes à réaliser, de changements 
à apporter, mais aucun projet concret 
n’émerge. L’incapacité de l’opposition 
à proposer une alternative claire et 

unie est l’une des raisons principales 
de son déclin actuel. Les Togolais, 
lassés des promesses non tenues 
et des batailles internes, ont perdu 
confiance en des acteurs politiques 
qui ne semblent pas capables de 
dépasser leurs intérêts personnels 
pour répondre aux défis de la nation.
Les partis politiques, par ailleurs, 

n’ont pas su investir suffisamment 
dans l’éducation politique des 
citoyens, ni dans la construction de 
bases populaires solides. Résultat : 
une opposition déconnectée de son 
peuple, qui ne parvient pas à capter 
l’attention ni à susciter un véritable 
élan populaire.

Si l’opposition ne se réveille pas, l’histoire se répétera

Un terrain politique déserté

POLITIQUE
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Pour les citoyens togolais, 
l’introduction des e-timbres 
constitue une véritable avancée. 
Désormais, il est possible d’acheter 
des timbres fiscaux via une 
plateforme numérique ou dans les 
points de recouvrement dédiés. 
Cette dématérialisation permet de 
réduire les longues files d’attente 
et de limiter les déplacements, ce 

qui se traduit par un gain de temps 
important pour les particuliers et les 
entrepreneurs.

De plus, la numérisation rend l’accès 
aux services fiscaux plus équitable 
et transparent. Les risques liés 
aux fraudes ou à l’utilisation de 
timbres falsifiés sont quasiment 
éliminés. Ce qui constitue donc une 

sécurité accrue aux citoyens dans 
leurs transactions administratives. 
En facilitant ces démarches, l’OTR 
contribue également à alléger les 
contraintes qui pesaient sur les 
ménages et les petites entreprises, 
leur permettant de se concentrer 
davantage sur leurs activités 
économiques.

L’Office Togolais des Recettes 
(OTR) marque une nouvelle 
étape dans sa stratégie 
de modernisation avec 
l’introduction des timbres 
fiscaux électroniques 
(e-timbres). Cette innovation 
vise à simplifier les 
démarches administratives 
et à garantir une meilleure 
transparence dans la collecte 
des ressources publiques. 
Après avoir digitalisé la Taxe 
sur les Véhicules à Moteur 
(TVM) et l’immatriculation 
des véhicules, l’administration 
fiscale poursuit ainsi son 
programme de transformation 
numérique.

L’initiative ne répond pas 
seulement à des besoins 
techniques, elle vise 
également à améliorer la vie 
des citoyens et à renforcer 
l’efficacité économique du 
pays. En s’inscrivant dans les 
objectifs du gouvernement 
de numériser 75 % des 
procédures administratives 
d’ici 2025, cette réforme a 
des répercussions directes et 
positives sur le quotidien des 
Togolais.

ÉCONOMIE Les e-timbres, un outil numérique au 
service des citoyens et de l’économie
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Une simplification bénéfique pour les citoyens
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Au-delà des avantages 
administratifs, l’introduction des 
e-timbres a des effets concrets sur 
le développement économique des 
citoyens. En rendant les formalités 
plus accessibles et rapides, cette 
réforme favorise une meilleure 
inclusion économique, notamment 
pour les petits entrepreneurs et 
les travailleurs issus de l’économie 
informelle. Ces derniers ont 
désormais un accès simplifié à 
des outils fiscaux, ce qui les incite 
à intégrer le circuit formel et à 
bénéficier des avantages qui en 
découlent, comme une meilleure 
reconnaissance légale et un accès 
facilité aux financements.
Pour les ménages, une fiscalité 
modernisée et plus efficace 
signifie une utilisation optimale 
des ressources publiques. Les 
recettes fournies grâce aux 
e-timbres peuvent être réinvesties 
dans des secteurs essentiels 
comme l’éducation, la santé ou les 
infrastructures, améliorant ainsi les 
conditions de vie de l’ensemble de la 
population.

En somme, l’introduction des 
e-timbres dépasse le cadre purement 
administratif. Elle participe à bâtir un 
environnement fiscal moderne et 
inclusif, où chaque citoyen bénéficie 
d’un accès équitable aux services 
publics tout en contribuant au 
développement global de l’économie 
togolaise.

Un impact économique direct pour les Togolais
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Du 19 novembre au 17 décembre 
2024, un programme de 
formation en ligne s’est ouvert 

aux jeunes entrepreneurs togolais, 
leur offrant une occasion unique 
de renforcer leurs compétences en 
gestion financière. Ce programme 
vise à accompagner les petites et 
moyennes entreprises (PME) et 
industries (PMI) du Togo dans leur 
structuration et leur croissance, 
pour les aider à gagner en 
compétitivité et en rentabilité dans 
un environnement économique de 
plus en plus exigeant.

Pour lancer ce programme de 
formation à destination des jeunes 
entrepreneurs togolais, la filiale 
togolaise de la Bank of Africa 
(BOA) et la Société Financière 
Internationale (SFI) ont unis leurs 
forces. Ce partenariat stratégique 
entre la BOA et la SFI, entité du 
groupe Banque mondiale spécialisée 
dans le financement du secteur 
privé, s’inscrit dans le cadre d’une 
facilité de financement de 77 millions 
de dollars (environ 46 milliards de 
FCFA) signée en avril 2023. Cette 
initiative permet non seulement 
d’accompagner les entrepreneurs 

locaux, mais aussi de consolider 
les bases du développement 
économique du Togo en soutenant 
les petites et moyennes entreprises 
(PME) qui constituent l’ossature de 
son économie.

Les formations, animées par des 
experts de la BOA et de la SFI, 
couvriront des domaines essentiels 
tels que la gestion des flux de 
trésorerie, l’analyse des états 
financiers, et la prise de décisions 
stratégiques. Ces compétences 
sont particulièrement cruciales 
pour les jeunes entreprises, 
souvent confrontées à des défis de 
financement et de gestion. Elles leur 
permettront d’optimiser l’utilisation 
de leurs ressources, d’améliorer leur 
rentabilité et, à terme, de renforcer 
leur résilience face aux fluctuations 
du marché.

Le programme de formation se veut 
accessible et adapté au quotidien 
des entrepreneurs. En proposant 
un format en ligne, BOA et la SFI 
permettent à un plus grand nombre 
de jeunes entrepreneurs de s’inscrire 
sans contrainte géographique, 
tout en profitant de l’expertise de 

spécialistes en gestion d’entreprise 
et en finance. Ce dispositif pourrait 
être une réponse efficace aux défis 
structurels que rencontrent les PME 
togolaises, souvent fragilisées par 
une gestion approximative et un 
manque de moyens.

L’impact potentiel de cette formation 
sur l’économie togolaise ne peut 
être sous-estimé. Le Togo aspire à 
devenir un pôle d’attraction pour les 
investissements, et l’amélioration de 
la performance des PME/PMI en est 
un levier clé. En structurant mieux 
leurs finances, les entrepreneurs 
seront en mesure de stabiliser 
leurs activités, d’augmenter leur 
productivité et de créer plus 
d’emplois. Ils pourront ainsi 
contribuer de manière significative 
au développement économique du 
pays.

En somme, cette formation, c’est 
aussi un appel à tous les jeunes 
entrepreneurs motivés à se former 
pour devenir des acteurs de 
changement, capables de porter 
leurs entreprises à un niveau de 
compétitivité et de durabilité qui 
profite à toute l’économie togolaise.

PME  résilientes  et rentables : Les jeunes entrepreneurs 
togolais au centre d’une formation inédite 
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Ces enfants, âgés de 12 à 15 ans 
pour la majorité, errent dans les 
rues, sollicitant la générosité des 
automobilistes ou prétendant offrir de 
petits services comme le nettoyage 
de pare-brise. Une étude de la 
Commission Nationale des Droits de 
l’Homme (CNDH) a révélé que sur 550 
enfants en situation de rue recensés, 
340 vivent dans le Grand Lomé, ce qui 
témoigne de l’ampleur du phénomène.

Les raisons qui poussent ces enfants 
dans la rue sont variées : précarité 
économique, abandon parental, 
manque d’accès à l’éducation, et 
parfois exploitation par des adultes 
qui les utilisent comme source de 
revenus. Ce phénomène pose des 
problèmes de sécurité publique, car 
la mendicité dans ces conditions 
peut entraîner des accidents ou des 
altercations avec les usagers de la 
route.

Face à ce défi, des mesures ont été 
prises, notamment dans la commune 
du Golfe 1, où le maire Joseph Koamy 
Gomado s’est illustré par sa fermeté. 
En mai 2024, il a interdit la mendicité 
dans sa commune, particulièrement 
aux intersections et aux feux 
tricolores. Toute personne surprise 
en train de mendier, qu’il s’agisse 
d’un adulte ou d’un mineur, s’expose 
désormais à des interpellations et des 
poursuites judiciaires.

Cette décision a été accompagnée 
d’une campagne de sensibilisation 
et de mobilisation des équipes 
municipales pour identifier les 
enfants en situation de rue et trouver 
des solutions adaptées. Par exemple, 
lors des fêtes de fin d’année 2023, 
des initiatives caritatives avaient été 
organisées pour offrir des repas et des 
cadeaux à ces enfants vulnérables. 
Cependant, ces actions ponctuelles, 
bien qu’appréciées, n’ont pas suffi 
à réduire de manière significative le 
phénomène.

La présence des enfants de rue dans les grandes villes du Togo, notamment à Lomé, reste une 
problématique sociale préoccupante malgré des efforts de diverses parties. Les autorités locales, 
comme la commune du Golfe 1, et les organisations non gouvernementales (ONG) multiplient les 
initiatives pour résoudre ce problème.
 
Cependant, le phénomène persiste. Ce qui révèle des défis structurels et culturels profonds. À 
chaque coin de rue, notamment aux intersections et feux tricolores, des enfants se retrouvent 
exposés à des risques multiples : accidents de circulation, exploitation ou encore violences.

SOCIÉTÉ
Le phénomène des enfants de rue au Togo : 
une bataille encore loin d’être gagnée
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Une situation alarmante

Les actions entreprises par les autorités locales
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Malgré les efforts déployés, la 
mendicité des enfants persiste, 
alimentée par des facteurs 
structurels. D’abord, la précarité 
économique reste un problème 
majeur. Nombreuses sont ces 
familles, confrontées à la pauvreté, 
qui envoient leurs enfants mendier 
pour contribuer aux besoins 
domestiques. Deuxièmement, il 
existe des lacunes dans le système 
de protection sociale, qui ne 
parviennent pas à prendre en charge 
efficacement ces enfants.

En outre, la réinsertion sociale des 
enfants en situation de rue se heurte 
à plusieurs obstacles, notamment 
le manque de structures adaptées 
et les résistances des familles 
à collaborer. Certaines familles 
préfèrent voir leurs enfants dans 
la rue plutôt que de les confier aux 
autorités, par peur de perdre une 
source de revenus ou par méfiance 
envers les institutions.

Les organisations non 
gouvernementales jouent un rôle 
important dans la lutte contre 
ce phénomène. Elles offrent des 
services de sensibilisation, de 
formation professionnelle, et parfois 
un hébergement temporaire pour 
les enfants de la rue. Toutefois, leurs 

moyens sont souvent limités et leur 
couverture reste insuffisante face à 
l’ampleur du problème.
Par ailleurs, certaines initiatives, 
comme celles visant à offrir une 
éducation ou une formation 
professionnelle aux enfants, se 
heurtent aux difficultés de mise en 

œuvre. Les enfants déjà impliqués 
dans la mendicité hésitent souvent 
à abandonner une activité qui leur 
procure un revenu immédiat, même 
s’il est minime.

La lutte contre la mendicité infantile 
fait appel à une action globale. 
D’abord, il est essentiel de renforcer 
les aides aux familles vulnérables 
pour limiter leur recours à la rue. 
L’éducation doit aussi être accessible 
aux enfants en situation de rue, 
avec un accompagnement pour 
combler leur retard scolaire. En 
parallèle, impliquer les dirigeants 
communautaires et religieux dans 
des campagnes de sensibilisation 
peut renforcer l’impact des actions 
locales.

En créant davantage d’opportunités 
économiques pour les parents, 
l’entrepreneuriat local pourrait offrir 
une alternative à la mendicité. De 
même, des centres de réadaptation 
temporaires seraient une solution 
pour protéger et former les enfants, 
leur ouvrant des perspectives 
d’avenir et favorisant leur réinsertion.
La lutte contre la mendicité des 
enfants à Lomé est un défi de taille 
qui exige une réponse collective et 
coordonnée. Les efforts entrepris 
jusqu’à présent, bien qu’importants, 

doivent être renforcés par des 
solutions durables et inclusives. Il ne 
s’agit pas seulement d’interdire ou 
de réprimer, mais de s’attaquer aux 
causes profondes du phénomène 
pour offrir à ces enfants une chance 
réelle de bâtir un avenir meilleur. 
Leur situation nous interpelle tous et 
exige une mobilisation continue pour 
transformer leur réalité.

Les limites des interventions actuelles

Le rôle des ONG et des partenaires sociaux

Des approches de solutions pour réduire la mendicité infantile

SOCIÉTÉ



20

TOGO ÉMERGENT  NOVEMBRE  2024



21

TOGO ÉMERGENT  NOVEMBRE  2024

Bien-aimés lecteurs du magazine 
Togo Emergent, ce mois nous 
conduit encore vers vous. 

Pour l’avant dernier numéro de 
cette année 2024, votre magazine 
préféré se focalise sur les enfants 
de rue. Nous n’allons donc pas faire 
l’exception dans la rubrique sportive. 
Pour cela, nous vous ferons voyager 
dans l’univers d’une légende du 
football togolais. Parti de rien pour 
arriver au sommet, il est aujourd’hui 
l’exemple de toute une génération. Ce 
dernier n’est autre que l’ex capitaine 
de la sélection nationale togolaise 
Emmanuel Shéyi Adébayor.

Dans le quartier populaire de 
Kodjoviakopé, à Lomé, la vie n’a 
jamais été tendre pour les enfants 
de rue. Parmi eux, Shéyi Emmanuel 
Adébayor, né le 26 février 1984, a très 
tôt appris à se débrouiller.

Malgré les péripéties de la vie, Shéyi 
Emmanuel Adébayor est aujourd’hui 
une légende vivante, un symbole 
d’espoir et de persévérance pour 
toute une génération. Nous allons 

donc revenir sur la belle carrière de 
l’ex capitaine des Éperviers du Togo.
À cette époque, le football n’était 
qu’un jeu de rue, une échappatoire à la 
dure réalité. Mais pour Shéyi, ce n’était 
pas juste un passe-temps.  C’était 
une vision. Jouant sur les terrains 
périphériques, il impressionnait déjà 
par sa technique et son instinct. 
Ce talent brut allait bientôt capter 
l’attention de ceux qui pouvaient 
transformer son rêve en réalité.

Le destin frappe souvent à la porte 
de ceux qui osent y croire. Il fait 
donc ses débuts au Sporting Club 
de Nyekonakpoè. Ses performances 
remarquables lui ouvrent les portes 
de l’Europe. En 2001, il intègre le club 
français du FC Metz.

Pour un jeune Togolais, s’adapter à la 
vie européenne n’était pas une mince 
affaire. La barrière de la langue, le 
froid glacial, et l’éloignement familial 
étaient autant d’obstacles. Mais 
Adébayor, fidèle à sa résilience, se 
forgea un caractère de fer. En 2001, 
il fait ses débuts en Ligue 1. Il entame 
ainsi une carrière professionnelle qui 
allait marquer l’histoire du football 
africain.

Après Metz, Adébayor rejoint l’AS 
Monaco en 2003, où il se révèle sur 
la scène européenne. Sa participation 
à la Ligue des champions 2004, qui 
voit Monaco atteindre la finale, attire 
l’attention des grands clubs.

En 2006, il signe à Arsenal, où il devient 
un attaquant redoutable sous la 
direction d’Arsène Wenger. Son style 
de jeu, mêlant puissance, technique 
et flair, fait de lui l’un des meilleurs 
attaquants de Premier League. Ses 
exploits, notamment son incroyable 
saison 2007-2008 (30 buts toutes 
compétitions confondues), le 
propulsent au rang de star mondiale.
Il faut noter qu’Emmanuel a eu une 
belle histoire avec l’équipe nationale 
togolaise. En 88 sélections avec les 
Éperviers du Togo, il a inscrit 32 buts. 
Adébayor a poursuivi sa carrière dans 
d’autres grands clubs européens à 

l’instar de Manchester City, le Real 
Madrid, Tottenham et au sein de clubs 
turcs. Partout où il passe, il laisse une 
empreinte indélébile, tant par son 
charisme que par son talent. Son 
dernier club est l’Olimpia au Paraguay.

Malgré le succès, Adébayor n’a 
jamais oublié d’où il venait. Loin des 
projecteurs, il a utilisé sa fortune 
et son influence pour redonner de 
l’espoir à sa communauté. À travers 
sa fondation SEA (Shéyi Emmanuel 
Adébayor), il soutient des initiatives 
en faveur de l’éducation, de la santé 
et du sport au Togo.

Adébayor est également un modèle 
pour la jeunesse africaine. Son 
parcours prouve qu’avec du travail, de 
la détermination et un brin de chance, 
on peut accomplir l’impossible. Il 
faut noter que Shéyi Emmanuel 
Adébayor est récemment nommé 
ambassadeur de la Confédération 
Africaine de Football.

En Octobre 2024, Lomé devient le 
centre du monde footballistique 
africain à l’occasion du jubilé de Shéyi 
Adébayor. Cet événement grandiose 
réunit d’illustres figures du football 
africain, dont El Hadji Diouf, Samuel 
Eto’o et Jay-Jay Okocha, pour célébrer 
une carrière hors du commun.

Au-delà des matchs festifs, ce jubilé 
est un hommage vibrant à un homme 
qui a su unir les Togolais à travers ses 
exploits. Il faut noter que plusieurs 
activités ont marqué ce jubilé.

Shéyi Emmanuel Adébayor est plus 
qu’un footballeur. Il est une icône et 
un mentor. Sa trajectoire rappelle que 
les origines modestes ne déterminent 
pas le destin. Aujourd’hui, même 
s’il a raccroché les crampons, son 
impact reste palpable. Les enfants de 
Kodjoviakopé et bien au-delà, voient 
en lui un exemple vivant que tout est 
possible. Adébayor a non seulement 
marqué les terrains de son empreinte, 
mais il a aussi prouvé que la grandeur 
se mesure autant par les actes que 
par les victoires.

SPORT Emmanuel Sheyi Adebayor : Des rues de 
Kodjoviakopé aux grands clubs européens
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BON À SAVOIR Stimuler le cerveau des enfants en 
Afrique : voici des activités ludiques 
adaptées 
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Le développement du cerveau des enfants de moins de 10 ans est influencé par un 
environnement riche en culture et en traditions. Bien qu’il ne soit pas toujours nécessaire 
d’avoir des jouets sophistiqués, il existe des activités simples, accessibles et inspirées du 
quotidien pour stimuler leur intelligence, leur créativité et leurs compétences sociales. 
Voici quelques idées adaptées à la réalité africaine. 

Des jeux comme l’awalé, très 
populaire en Afrique de l’Ouest, sont 
idéaux pour apprendre aux enfants 
à réfléchir, à anticiper et à résoudre 
des problèmes. Ces jeux renforcent 
également la patience et la capacité 
à respecter les règles, tout en leur 
transmettant une part de leur culture. 

Les contes africains, transmis 
oralement depuis des générations, 
sont une excellente activité pour 
enrichir le vocabulaire et stimuler 
l’imaginaire des enfants. Racontez 
une histoire et demandez à l’enfant 
d’imaginer une fin différente, ou 
encouragez-le à inventer son propre 
conte. Cela améliore leur créativité 

tout en transmettant des valeurs 
culturelles importantes. 

Fabriquer des jouets à partir de 
matériaux recyclés (boîtes, tissus, 
bouteilles) est non seulement 
amusant mais aussi formateur. Les 
enfants apprennent à travailler 
avec leurs mains, à réutiliser les 
ressources et à développer leur 
sens de l’innovation. Par exemple, 
construire une voiture avec des boîtes 
de conserve ou des objets en bois 
renforce leur motricité fine et leur 
ingéniosité. 

Les jeux traditionnels comme 
l’attrape-cache (cache-cache), le 
saut à la corde ou la course de pneus 

favorisent le développement physique 
et cognitif. Ces activités améliorent 
la coordination, l’endurance et la 
capacité à collaborer avec d’autres 
enfants. Elles permettent également 
de socialiser dans un cadre amusant 
et sécuritaire. 

Les comptines africaines, souvent 
rythmées, permettent d’améliorer 
la mémoire auditive et le langage. 
Associer ces chansons à des 
mouvements de danse simples 
renforce également la coordination et 
la capacité à suivre des instructions. 
Par exemple, une chanson en langue 
locale peut enseigner des valeurs 
culturelles tout en amusant les 
enfants. 

Les jeux de société 
traditionnels : cultiver la 
stratégie et la réflexion

Les activités de narration : 
développer le langage et 
l’imagination

Les jeux en plein air : renforcer le 
cerveau et le corps

Les jeux en plein air : renforcer le 
cerveau et le corps

Les chansons et danses
locales : stimuler la mémoire 
et la coordination
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Les devinettes, très présentes 
dans les cultures africaines, sont 
un moyen ludique de développer le 
raisonnement logique et la réflexion 
rapide. Proposez des énigmes 
adaptées à leur âge et encouragez-
les à en inventer de nouvelles. Cela 
stimule leur esprit critique et leur 
imagination.  

Dans de nombreuses régions 
d’Afrique, la nature est une classe 
ouverte. Observer le ciel, suivre les 
insectes ou planter des graines sont 
des activités simples qui éveillent la 
curiosité des enfants. Expliquez-leur, 
par exemple, comment une graine 
se transforme en plante, tout en leur 
laissant expérimenter eux-mêmes. 

Participer à des tâches ménagères 
simples comme cuisiner, piler le mil ou 
préparer des galettes est une activité 
éducative et ludique. Ces tâches 
aident les enfants à développer leur 
coordination, leur sens de l’effort 
et leur estime de soi tout en créant 
des moments de complicité avec les 
adultes.  

In fine, le jeu dans toutes ses formes 
reste le meilleur moyen d’apprendre. 
En adaptant ces activités au contexte 
africain, nous offrons aux enfants 
un cadre d’apprentissage riche et 
proche de leur environnement. Tout 
en s’amusant, ils développent des 
compétences essentielles qui les 
prépareront à relever les défis de 
demain.  

Parce qu’en Afrique, chaque sourire 
d’enfant est une graine d’avenir ! 

Les devinettes et énigmes : 
aiguiser l’esprit critique

L’observation de la nature : 
éveiller la curiosité scientifique

Les travaux pratiques à la 
maison : renforcer les liens 
familiaux et les compétences 

BON À SAVOIR
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L’intelligence artificielle (IA) révolutionne de nombreux secteurs, créant une demande 
massive de talents qualifiés. Que ce soit dans la santé, la finance, ou l’industrie, les 
opportunités ne manquent pas pour ceux qui souhaitent se lancer dans ce domaine 
d’avenir. Mais quels sont les métiers accessibles dans l’IA et comment s’y préparer 
efficacement ? Cet article vous guide à travers les carrières et les formations en IA, et 
vous aide à bâtir une expertise solide dans un domaine en constante évolution. 

Les métiers de l’IA sont variés, chacun nécessitant des compétences spécifiques. Voici 
un aperçu des rôles clés dans ce secteur. 

TECH Les métiers de l’Intelligence Artificielle : 
Quelles formations pour y accéder ? 
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Data Scientist 

Le data scientist analyse des 
volumes massifs de données 
pour en extraire des informations 
stratégiques. Grâce aux modèles 
de machine learning, il permet aux 
entreprises de prendre des décisions 
basées sur des données concrètes. 
Ce métier requiert une expertise 
en statistiques, en programmation 
(Python, R) et en gestion de bases de 
données. 

Ingénieur en IA et Machine Learning 

L’ingénieur IA développe des 
algorithmes d’apprentissage 
automatique. Il conçoit des modèles 
capables de traiter des données 
et d’optimiser leurs performances 
avec le temps. La maîtrise de 
bibliothèques comme TensorFlow 

ou PyTorch, ainsi qu’une bonne base 
en mathématiques appliquées, est 
essentielle pour ce rôle. 

Chercheur en IA 

Le chercheur en IA repousse les limites 
technologiques, en développant 
des théories et en menant des 
recherches innovantes. Ce métier est 
souvent lié aux domaines avancés 
comme la vision par ordinateur et 
le traitement du langage naturel 
(NLP). Les chercheurs en IA publient 
régulièrement leurs travaux 
dans des revues scientifiques et 
participent à des conférences pour 
partager leurs avancées.

Spécialiste en Robotique 

Le spécialiste en robotique combine 
l’IA avec des concepts mécaniques 
pour créer des machines 
intelligentes. Ce métier englobe 
la programmation d’algorithmes 
permettant aux robots de réaliser 
des tâches autonomes complexes, 
souvent dans des environnements 
variés comme l’industrie 
manufacturière ou la médecine.

Architecte IA 

L’architecte IA conçoit l’infrastructure 
nécessaire au développement et 
au déploiement de solutions IA. Il 
doit non seulement comprendre les 
algorithmes d’apprentissage, mais 
aussi avoir une vue d’ensemble sur 
les systèmes de cloud computing et 
la gestion des données.

Les Principaux Métiers de l’Intelligence Artificielle
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Bien S’orienter : 
Choisir Sa Voie Dans l’IA 
La sélection du bon parcours est 
une étape cruciale. Que vous soyez 
étudiant ou en reconversion, voici les 
principales options :

Licences et Bachelors en 
Informatique et Mathématiques : 

Pour débuter, un cursus en 
informatique, mathématiques 
ou ingénierie fournit les bases en 
programmation et en algorithmes 
indispensables à toute carrière en 
IA. Ces formations couvrent aussi 
des matières essentielles comme 
l’algèbre linéaire et les statistiques.

Masters Spécialisés en Intelligence 
Artificielle et Sciences des Données :

Les masters spécialisés en IA 
permettent d’approfondir des 
domaines comme le deep learning ou 
le NLP. Ces programmes préparent 
aux postes à responsabilités et 
ouvrent la porte à des carrières dans 
la recherche ou la conception de 
solutions IA avancées. 

Formations Courtes et Certifications :

Pour ceux qui souhaitent se former 
rapidement, les certifications en 
ligne, proposées par des plateformes 
comme Coursera ou edX, sont une 
option flexible. Ces cours ciblent des 
compétences précises, telles que le 
machine learning ou le traitement du 
langage naturel.

Astuce : 

La participation à des hackathons 
ou des projets collaboratifs est une 
excellente façon de renforcer vos 
compétences tout en construisant un 
portfolio professionnel.

Compétences Essentielles 
Pour Réussir Dans l’IA 

Outre le parcours académique, 
certaines compétences sont 
incontournables pour exceller dans 
l’IA.

Maîtrise de la Programmation 

La connaissance des langages 
Python, R, ou Java est essentielle. Les 
bibliothèques comme TensorFlow, 
PyTorch ou Scikit-Learn sont des 
outils incontournables pour le 
développement de modèles.

Connaissances Mathématiques et 
Statistiques 

L’IA repose en grande partie sur des 
concepts mathématiques avancés, 
notamment en statistiques, en algèbre 
linéaire, et en calcul différentiel. 
Ces compétences sont essentielles 
pour concevoir et optimiser des 
algorithmes d’apprentissage.

Gestion et Analyse des Données 

La manipulation de données, en 
particulier de grandes quantités, est 
au cœur des métiers de l’IA. Des outils 
comme SQL ou des plateformes de big 
data permettent aux professionnels 
de collecter, traiter et exploiter ces 
données de manière efficace. 

Résolution de Problèmes 

Les experts en IA doivent pouvoir 
penser de manière créative et 
résoudre des problèmes complexes. 
La capacité à analyser des situations 
et proposer des solutions innovantes 
est essentielle pour ce domaine en 
constante évolution.

Stratégies Pour Percer 
Dans le Secteur de l’IA 

Percer dans l’IA requiert une 
planification stratégique. Voici 
quelques conseils pour vous 
démarquer :

Explorer les Ressources de 
Découverte des Métiers 

Des fiches métiers et vidéos 
explicatives peuvent offrir une 
perspective réaliste des attentes pour 
chaque poste, et vous aider à identifier 
celui qui vous correspond.

Développer un Portfolio de Projets 

Un portfolio, illustrant vos projets IA, 
est un atout majeur pour valoriser 
vos compétences auprès des 
employeurs. Vous pouvez y inclure 
des projets personnels, des stages 
ou des collaborations, et démontrer 
ainsi votre capacité à gérer des cas 
concrets.

Réseautage 

Le réseautage est fondamental 
pour élargir vos opportunités 
professionnelles. Assistez à des 
événements, conférences et 
participez à des forums en ligne. 
Échanger avec des experts peut vous 
aider à mieux comprendre les attentes 
du secteur et à trouver des mentors.

L’IA évolue à grande vitesse. Abonnez-
vous à des revues spécialisées, suivez 
des blogs, et continuez à vous former 
pour rester à jour sur les dernières 
avancées et tendances du domaine.

Les métiers de l’intelligence artificielle 
sont stimulants et offrent des 
perspectives prometteuses. En 
explorant les différentes carrières 
possibles, en choisissant une 
orientation adaptée et en développant 
les compétences nécessaires, vous 
pourrez non seulement entrer dans 
ce domaine en pleine expansion, mais 
aussi y prospérer.

TECH
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IMMERSION
Le Togo est un pays patriotique et emblématique dont l’histoire fait pleurer, rire et 
même en rêver.  Et notre pays a su marquer son histoire dans le temps, surtout par des 
représentations qui rendent fière la population togolaise. Dans ce nouveau numéro 
d’Immersion, nous vous faisons admirer le Togo à travers les deux Lions; La colombe de 
la paix; le monument de l’indépendance; le carrefour de l’union.
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Ce monument représente non 
seulement les armoiries du Togo 
mais incarne également la vigilance 
et la force du peuple togolais. Situé 
à un carrefour du quartier Agoè 
nommé Agoè 2lions, il est colorié 
d’art, de culture et de patriotisme.
Les Deux Lions sont créés par 
l’artiste togolais Benoît Fuss. Sa 
passion pour l’art plastique lui a 
prévalu cette œuvre sous la tutelle 
de Paul Ahyi, icône de l’art plastique 
togolais.

Le monument, qui se dresse 
fièrement au carrefour d’Agoè, 
est composé de deux lions jeunes 
et vigoureux, debout et adossés, 
tenant des arcs et des flèches. Ces 
lions symbolisent et expriment la 
vigilance du peuple togolais dans 
la garde de l’indépendance du Togo, 
du levant au couchant. Réalisé en 
2014, l’œuvre est haute de 5 mètres 
et est faite de béton blanc sur une 
charpente métallique avec des 
matériaux composites.

Le monument des Deux Lions n’est 
pas seulement une œuvre d’art, 
c’est un point de ralliement pour 
les citoyens et un rappel constant 
de l’histoire et de l’indépendance 
du Togo. Il inspire les visiteurs et 
les habitants, leur rappelant la 
richesse culturelle de leur nation 
et l’importance de l’art dans la 
célébration de leur identité nationale.
Les deux lions sont devenus 
pratiquement un lieu touristique 
pour les citoyens togolais et 
étrangers surtout en fin d’année 
lorsqu’ils sont décorés. 

Deux lions
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La Colombe de la Paix

Le Monument de l’indépendance

Située au centre-ville de Lomé, elle 
a et réalisée dans les années 80 à la 
demande du président Gnassingbé 
Eyadema par l’artiste italien Franco 
Adami qui s’était inspiré du célèbre 
dessin sur affiche de Pablo Picasso 
réalisé en 1949

Avec des matériaux nobles qui 
défient le temps par leur résistance 
tels que marbre blanc de Carrare, 
noir de Belgique ou bronze, la 

Colombe représente des formes 
symétriques et majestueuses. 

La Colombe de la Paix est un 
carrefour stratégique qui relie 
quatre des plus grands axes de 
Lomé à savoir le boulevard du Mono, 
le boulevard des armées, la route 
de l’aéroport et l’avenue Maman 
N’danida, et emprunté chaque 
jour par des dizaines de milliers de 
véhicules. Raison pour laquelle le 

site a été choisi pour sensibiliser la 
population et l’inciter à la vigilance 
face à la menace terroriste ; une 
campagne menée par les Forces 
armées togolaises.

La colombe de la paix est un 
monument qui symbolise la paix, 
un important message vu par de 
milliers d’automobilistes chaque 
jour.

Située au centre-ville de Lomé, elle 
a et réalisée dans les années 80 à la 
demande du président Gnassingbé 
Eyadema par l’artiste italien Franco 
Adami qui s’était inspiré du célèbre 
dessin sur affiche de Pablo Picasso 
réalisé en 1949

Avec des matériaux nobles qui 
défient le temps par leur résistance 
tels que marbre blanc de Carrare, 
noir de Belgique ou bronze, la 

Colombe représente des formes 
symétriques et majestueuses. 

La Colombe de la Paix est un 
carrefour stratégique qui relie 
quatre des plus grands axes de 
Lomé à savoir le boulevard du   Mono, 
le boulevard des armées, la route 
de l’aéroport et l’avenue Maman 
N’danida, et emprunté chaque 
jour par des dizaines de milliers de 
véhicules. Raison pour laquelle le 

site a été choisi pour sensibiliser la 
population et l’inciter à la vigilance 
face à la menace terroriste ; une 
campagne menée par les Forces 
armées togolaises.

La colombe de la paix est un 
monument qui symbolise la paix, 
un important message vu par de 
milliers d’automobilistes chaque 
jour.

IMMERSION
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Le Monument de l’indépendance

 Les symboles ou représentations 
qui définissent notre chère patrie 
ne se retrouvent pas seulement 
à Lomé mais aussi à l’intérieur du 
pays. C’est le cas du rond-point de 
l’indépendance au cœur de la ville 
de Tsévié. Construit, il y’a quelques 
années, l’œuvre d’art est considéré 
comme le symbole de l’unité. Cette 
représentation est ravivée par une 
flamme chaque 26 Avril tout comme 
le monument de l’indépendance afin 
de commémorer l’indépendance du 
Togo le 27 Avril, date cruciale, et de 
liberté pour les togolais.

Ce monument de Tsévié est une 
œuvre de l’artiste plasticien 
Togolais, Aké O’Lokan qui a obtenu 
le marché à l’issu d’un concours 
d’art initié par la commune Zio 1.

Elle est composée sur sa partie 
supérieure par huit personnalités, 
représentant les huit cantons de 
la commune Zio1, disposées de 
manière concentrique autour d’un 
sage de la communauté en grandeur 
nature tenant un flambeau dont la 
flamme illumine toute la commune. 
Cet ensemble repose sur une base 

en couleur ocre qui est l’image de la 
couleur du sol du terroir, avenir de 
toute la population.

Pour le fils de Zio, réaliser ce joyau 
a été possible avec la collaboration 
de ses pairs. Il a expliqué que Tsévié 
étant la vitrine de la ville de Lomé, il 
faut une représentation artistique 
qui présente et reflète l’histoire et la 
culture des peuples de la commune 
Zio1. C’est aussi le symbole de 
l’amour et de l’harmonie entre les 
composantes de la population, et 
ces valeurs conduisent au pardon.

IMMERSION
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